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, L'abonnomontpeut dater du 1er de chaqueligne

mois; oun conmùenéer' ave le 1er nwnro de Pour annonces à long termo, conditions

l 'année. On n's'oboinmpas moins que pourrals.
n an. .Lirls de discontinuation doit être donn6 Ceux quidésirent s'adresser tout particuli>.

par; écrit, an Burean du soin, UMo8•reoen auxcultivatteurs pouria vente do tor
avant l'expiratioado Panne d'abonnement, et instruments d'agriculture, etc., eto. trouveront

les axérago alors devront avoir 6té pay- s d vantageux4danioncor dans caijournal.

non, l'abonnement sera censó continuer, mal--
gré inéme le refus de la Gareite au Bureau de M J. B. Rolland & Fils, libraires A Montréaj

Poste.- Tout ce qui concerne la rédaction et -M. J. A. Langlais, libraire à St. Roch de Québe:o

l'administration de ce journal doit être adressé o1ut bien voulu se charger, de l'agence de ta

S. ouaire. Gazette des CamePpagues.

Ao NMENT : 'Si la guerre est la dernière raison des peuples, l'agroiuture doit en être la preiniera ABo.' b.. .. :

si PsnR ýW J Emparons-nous du sol, si nous voulons conserver notre nationalité. ? t3 it --

SOMMA.RE M M A REVUE DE LA SEA
Juoue ela Semaine: La Corporation de la ville de Montréi

*refuse de veniž en aide à une. nonvelle sociéSté do colonisa- Ilaulu.snlunasfsosprtànsessr
tion fondJa dans*le but de touruir les moyens à. plus de .500 y q nous part à aas 1taar

familles, actuellement. sans ouvrage, de &,ótablir sur 'de dauÀ patriotique pir t en aveur de la olass 'nombraa3e d'ou-

terres ;appeL'deaf. L:.Davir, dans l'Oppuon Publique, enva
faveur du cet&oeuvre6miimment patricizqiu ; vriers quei d'étalelutra P foara;s da: s la ville .a d a.
actuelle des Etas-Unis est bien propre à empocher nos con- C: ceu d ab en tt l' fwite d o t g a vl l e a t;óf

patriotes à y c.iercher un refuge. . .eprojet ayant an tate 4'&Slte delcette gr.). ville a 6 Li.

Causerie Agriole;, Co:servation docs oiseaux (Suite); réglement vorableineut accueilli par le Goavarna.n3at de Q t6ueo; les or.

de lssociation des coleu prinmaires, pour la protection des 0- "anisateurs étaient sûr.i de lappai das pnaij.t c cia

seaux uties.-Les expositions agricoles de nos sociét4e d'aigri-
culture.-EX p o tio us agricoles des comtés de T ómiscouata, do Mr.e il ne ma .r uit plai qarg la n eu d n t aj st re-

Kamouraska et 1Islet. ille di Niutr.Ll poir cinplSIr et un alarai

Bujets divers: L'aum6agonient do nos forêts (Suite).-De l'état pour ainsi' dire le suocès: 593 fin aies an mais d.tJ!%àa

de nos forêts ;.cause dte l'ippauvrissemeut de uos forets, et tro relevéas de la priYolla u in:e d 1.1 l.laille cla $a

mesures de conservation; des incendies dans les fordts.-H. trouvent, par l'. bisu da cut ui..S di cal;.itial

Cho ea etautris : Cór6moniereligleuse .Carleton, comt6 le Bo- Nons avions dona droit de nas r.Sjoi.r do cJtt3 b>aae ura-

naventure.-Ouverture des classes au Couvent de Carletou. vello et de L'annancer à 1o4 lctaarâ.
-Courses de berges daus la baie des Chalours ;'distribution M

despri: au: vaiuqueurspr L'Hon. M. P. J. O. Chauveau. . Mais pour deu C.soas que n iii C itral3 a3 ps; la aoi-

EB:ettei: Painavec de la faiiuu de soiale.-Cura de la mi6téori- t desllul daa CtargaiL di vilui def jaSit a rfu ula.s a-

astiu : * 
mement la dem un2druiqelifit Lt non và'.Us a.

sation.' ' ecidró de Colonisatiou, soai epta g des pira.>uaes les pWg.
Bet.rd dms L. pu',tio.ttio de I'•*' Ua:ettedes UJ. ppjes." as d3tde Coîiat uv ' N * PJ u bú l' p

niàméro 34 de la Gaeu des-canbl>agnes qui devait paraître le 29 L.e. jl t goti d, car OU tilatea tr.u-

adftt n'a p:a été pabli.-Noso:fcans pour exeusu un surcroit uespeu t aa uni b U ic " On au':z raa paar du

d'ouvrage On dehors de l'i:upression de uotre jounal. Les ten*is |-bjets biea u au t.auit .î.ti u.aii
dars, doàtous resentos vivement, fait que nous n'avoaspû p

refus r le p tr aa ja g ui no s a 6t 5 ac :ordS s ais form e du J . . a Co --n s p rati a ' >a aaf c ripar 3 .a ir âtr i - u rJasl S

dans le ooars dela se.uaiue, par 'impiression de denc fasot . L coraaDrr.tiau Iu p-rat:&-l pir d unr) ala i .i

pour la Cour d A p )ià Q uaSjac. Q .uu.L ou singe qui Wcest à-aaln dhra., a or . 1 J dir JJ u at da . 1aa arapar

îlasae el nous recevoas deux piastres par soune sar ll&ns lin -ra, par la ci da Plu-"i di -lrJ ziaz

qui nous sant dues pour arr es ,d'tbouauumbt à là Gazaue. pii là ua àlan.ac.. pari Lu -J . J., ce la. 1î-'l-

des Ca ~p a ns, n ausnous*croyonS ju stli lt.îl d'accepter cet eur .iu ati leu f aar i ero

ouagemtent du dehors. Nous de.uatnions e:cuse à ios abon- N ont leur fJrar.or

n6aparoe retr-l;.noas reamplacorJoi cepoL.laut ce nau.éro -i aUS fse u pOO :i1 oSSi deralb:è r ns

aavant a un da l'auue d'abonue.net. Voici muinteoaant que âOit Pait r aSa d )ai Or .i d arA un Paaa s

los produits de la ovlla rélt ea vendent, qe 'on su -le t ta c.a do rà l'ai a

nous fdra la part de ce qui nous est dû pour aunomant, auuu .aborius u rt noro u o. S'ia qai ostra daa. lu o.
que nous n' ayons pas le tor d'indis2ser contre no.s ocux ui se, i l lutllr.t oOo ua is coairi: battis. Wa q'i .
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